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● Avril et mai 1636 : 

BM Avignon, ms 2300-2301, p. 62                                                                                    
Henri de Laurens, à Ménerbes dans le Comtat Venaissin, note les "pluyes continuelles qu'a 
fait le mois d'apvril et de may tous entiers et de nebles qui régnoit. Dieu soit loué de ce qu'il 
luy plaist". 
 
GASSENDI, Pierre, Opera Omnia, Tomus IV, Lugduni, M DC LVIII [Lyon, 1658]. 
Pierre Gassendi note les pluies d'avril : le 1er, le 6, le 7, le 17 (quelques gouttes), le 26 (pluie 
abondante et continue), le 27, le 28, le 29. En mai, les 6, 7, 8 et 9, le 15 avec tonnerre et grêle. 
 
 

● Août 1636 : 
ADBR, 135 E BB 10, fol. 132 
A Aubagne, on déplore "les grandes inondations et ravages des eaux arrivées en ceste ville et 
son terroir mardy dernier vingt-sixième du courant [août 1636]", ce qui "a emporté la 
rescluze de la rivière duvaulne [Huveaune] servant aux moulins à mouldre bled, laquelle 
rescluze sullemant l'année dernière avoit esté rabilhée et donnée à prix fait".  
[Cf. mention l'année précédente 1635] 
 
GASSENDI, Pierre, Opera Omnia, Tomus IV, Lugduni, M DC LVIII [Lyon, 1658]. 
Confirmation des pluies d'août et septembre 1636, à Digne, par Pierre Gassendi : le 12, la nuit 
du 25 au 26, le 27 (orages), le 28 (de 3 heures après-midi à la nuit). 
En septembre : pluie les 7, 11, 19, 20, 27, 28 et 29. 
 
ADAHP, 213 E 17 
Ces pluies et orages se firent sentir aussi en Haute-Provence : on fit "remonstrance sur le 
grand desbord des eaux". 
"Débordement des eaux du vallon de Notre-Dame qui ne fut "bastant à retenir icelles"(eaux) : 
murailles et conduits des eaux rompus ; entra dans la ville, brisa la porte de l'église où il y 
avait environ 6 pans d'eau [1 mètre 50]. Dans les maisons renversa tines [cuves] et tonneaux. 
Bref tout le remèdde qu'on luy pense mestre ce feust  à réclamer à Dieu nous fesant avoir 
mercy et faire pardon à son peuple". Durée du "débord" : environ deux heures, pour le moins 
et emporta la seule maison de M. Rey "tout contre le semantière" [cimetière]. 
 
MOUGIN, Pierre, La restauration des Alpes, Paris, Imprimerie Nationale, 1931, p. 21 et 35. 
Crue sur l'Isère moyenne : la rivière change son cours dans la plaine et inondation à Grenoble 
par le Drac. 
 
 

● Octobre 1636 : 
FASSIN, Emile, Les années calamiteuses de l'histoire d'Arles, Aix-en-Provence, Makaire, 
1892. – Cit. FABAREZ,  Sylvie-Noëlle, Mémoire d'une vie au XVIIe siècle. Le livre de raison 
de Trophime de Mandon, gentilhomme arlésien (1595-1674), Mémoire de Maîtrise, Paris IV-
Sorbonne, 1984. 
En Camargue : "Inondations continuelles et pluyes". 
Pour Emile Fassin, le Rhône déversa dans la Camargue et le Plan du Bourg. 
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AC Caumont, BB 13, délibération du 29 octobre 1636, fol. 200v°  
"Les eaux pluviales inondent quantité du terroir de Chasteauneuf Lamic et causent aux 
particuliers, habitans et forains dudit lieu notables dommages". 
 
BM Arles, ms 783, Annales d'Arles, p. 190 
"Le 24e du mois d'octobre 1636, le Rhône innonda le Bas Languedoc, une partie de l'isle de la 
Camargues, le Plan du Bourg, le Tresbon et Baisses de la Crau. Dans ce malheur, le pont à 
batteaux fut de nouveau emporté. Les eaux entre Arles et Trinquetaille furent à 1 pied 7 
pouces sur la surface du quay. D'après la comparaison de cette élévation à celles qui ont 
suivi, je trouve qu'elle est moins que celle de 1795 de 2 pouces. J'ajoute qu'une grande partie 
de l'aqueduc de Craponne fut renversé". 
[A noter : le pont à bateau d'Arles avait été décidé en 1633 et fini en 1635]. 
  
BM Arles, ms 491, ms 774 (P. Véran) 
24 octobre 1636 : Inondation de tout le territoire d'Arles, une grande partie de l'aqueduc 
Craponne fut renversée, le pont de bateaux emporté, les eaux se sont élevées à 1 pied 7 pouces 
au-dessus de la surface du quai. 


